Socio cours 3
« Le sociologue ne traite pas de problèmes qui lui appartiennent en propre et encore moins de problèmes nouveaux. » Henri Mendras
IIIA1- Sociologie et psychologie.
Ces deux matières peuvent prêter attention aux mm objets, à savoir, les individus et les comportements des individus dans la vie quotidienne. Mais ils ne voient pas les mmm individus. Le psychologue va considérer que ce sont les propriétés mentales propres à chaque individu qui vont gouverner son comportement : intelligence, personnalité, traumatisme, spécificités neurologiques.
Le sociologue estime que les comportements individuels sont conditionnés voire expliqués par le contexte social dans lequel vit l’individu, par la formation qu’il a suivi, par l’expérience de chacun, par l’histoire de chacun. Pour le sociologue, la société a fait de nous ce que nous sommes
Le psychologue va Rendre compte des faits humains a partir des propriétés psychiques individuelles tandis que le sociologue va rendre compte de ces mm faits à partir des structures et propriétés des groupes dans lequel l’individu vit.
 « L’homme que l’éducation doit réaliser en nous, ce n’est pas l’homme tel que la nature l’a fait, mais tel que la société veut qu’il soit : et elle le veut tel que le réclame son économie intérieure. » Emile Durkheim

IIIA2-Sociologie et histoire
[bookmark: _GoBack]La sociologie a aussi bcp de pts commun avec l’histoire. Elles étudient toutes les deux le fonctionnement des sociétés. Mais la sociologie se concentre plutôt sur la société actuelle, sur les périodes contemporaines, alors que l’histoire se concentre sur les sociétés anciennes. Les sources et les méthodes utilisées les distinguent aussi, le sociologue va plutôt étudier les sociétés avec des enquêtes, tandis que l’historien va plutôt privilégier les archives, les sources documentaires. Mais la frontière est souvent fine. 
Le sociologue a souvent besoin d’étudier le passé pour comparer avec la société actuelle, et pouvoir expliquer des phénomènes présents. Le sociologue ne peut donc pas ignorer que les faits sociaux sont le produit d’une histoire. Lorsque l’historien étudie la société présente, c’est pour éclairer le passé, et à contrario pour le sociologue qui étudie le passé pour éclairer la société contemporaine.

IIIA3- Sociologie et ethnologie
Etudient toutes les deux les peuples et les sociétés. Bien que très proches, ces discipplines se distinguent au moins sur deux points. D’abord, l’éthonlogie se consacre à l’étude des sociétés traditionnelles.
Sociologie, se consacre prioritairement à l’étude des sociétés modernes, dites développées ou en voie de développement.
Se distinguent aussi par les méthodes d’investigation utilisées pour étudier leurs sociétés respectives. Ethnologie : importance aux témoignages, à la mémoire collective véhiculée par les mythes et traditions. Observation directe : gestes, habitudes, rituels et objets utilisés dans cette société traditionnelle. 
Sociologie : ressources offertes par enquêtes statistiques (sondages, données de l’INSEE), le sociologue va devoir chercher un appareillage méthodologie pour prendre de la distance avec sa société pour pouvoir l’étudier.
Il arrive que les sociologues usent de méthodes utilisées par les ethnologues. Ex : etude d’un trafic de de drogue : rentrer dans le réseau, les observer, car un sondage ou une enquête n’amènerait à rien ici.
Inversement, les ethnologues usent parfois d’enquetes statistiques, etc.

IIIA4- Sociologie et économie
Comment les sociétés consomment, produisent des services, répartissent les richesses entre les individus. Comment se gère la qst des échanges, a circulation, le marché, le financement, dans ces sociétés. De fait, l’économie est tout à fait habilitée à étudier l’entreprise. Le sociologue peut lui aussi étudier ce mm objet (l’entreprise), mais il ne va pas le regarder de la mm manière. Il ne va pas focaliser son attention sur le bilan financier compta, expertiser la stratégie industrielle, le positionnement de l’entreprise sur le marché… non, il pretera d’avantage attention aux relations humaines, aux modalités d’organisation du travail entre les hommes et les femmes dans l’entreprise. Relations humaines dans l’entreprise, entre salariés d’une part, ou entre les dirigeants et les ouvriers. Etude des relations de travail horizontales, ou verticales (entre cadres et ouvriers). Le bien-être du travail, le sentiment de fierté de travail, d’adhérer à la culture d’entreprise de l’établissement…
Un des paramètres primordial dans la gestion des entreprises : le paramètre social.
Elton mayo, dans les années 1930, a fait des études sur les relations humaines au travail. Enquete à la Western Electric Cie
Il s’est notamment rendu compte qu’il manque dans les études économiques une dimension susceptible d’expliquer, mieux que l’économie, la productivité etc.
Pb dans l’entreprise : les salariés se disaient satisfaites dans leur travail, mais des signes de mécontentement subsistaient. 
3 indicateurs du mal-être dans cette entreprise. : de l’absentéisme au travail, le freinage des cadences (cad que les ouvriers ne veulent pas travailler au rythme auquel on leur demande de travailler), des montages défectueux.
Dirigeants qui essaient d’améliorer la situation via des expériences :
1. Augmenter l’éclairage des ateliers, 2. Augmenter les temps de pause. 3. Leur donner le droit de parler pendant le travail. 4. Offrir une collation au travail.
Effectivement, dans un premier temps, toutes les expériences faites ont montré que ces faits augmentaient la productivité. Ils avaient bien produit une amélioration de la pdté.
Elton mayo : on va retirer tous ces avantages. Et leur productivité n’a pas changé, les avantages acquis avaient été conservés. Phénomène incompréhensible pour les économistes. Que se passe-t-il lorsque l’on dégrade volontairement les conditions de travail. Les ouvrières se sont senties choyées et considérées par leur entreprise, la présence des scientifiques dans l’atelier avait modifié l’ambiance et les relations humaines au travail. Cad que l’expérience qui avait été portée sur certains ateliers avait transformées la dynamique de groupe, l’état d’esprit au travail de ces ouvriers. Le groupe est devenu un groupe solidaire et coopératif, alors qu’il n’était qu’une juxtaposition d’ouvières à la base. En leur montrant l’intérêt qu’on leur portait, elles se sont senties considérées, et leur estime de soi avait augmenté.

L’étude d’elton mayo a démontré que : 
Améliorer les conditions de travail ne suffit pas à améliorer la pdté.
Améliorer le sentiment de satisfaction au travail et la conscience d’appartenir à un groupe de travail est décisif dans l’amélioration de la pdté.
A partir de cette étude, mayo a défini 6 paramètres psychosociologiques essentiels : 
Le commandement
Le statut social, cad le regard que l’entreprise porte sur l’ouvrière. Elle va d’avantage s’investir si elle se sent considérée.
La cohésion du groupe
Les objectifs du groupe
Le leadership informel : dans une entreprise comme dans la société, il y a toujours  ceux qui commandent en théorie, et ceux qui commandent en pratique.
Le sentiment de la sécurité de l’emploi.
IIIA5 – Sociologie et démographie
La démographie, c’est l’étude des populations, des phénomènes de migrations, natalité, mortalité, fécondité… des indicateurs qui aident à penser les sociétés. Ex : pb pour payer les retraites avec les bb boom. Le démographe et le sociologue étudient les grpes humains et la pop, mais il reste sur les dimensions quantitatives, tandis que le sociologue va aborder des dimensions plus qualitatives.
Ex du vieillissement de la pop
-conséquences sur l’institution politique
-conséquences sur la politique sociale
-conséquence sur le tissu associatif
-conséquence sur les relations intergénérationnelles
Conséquences sur les relations entre les hommes
IIIA 6- Sociologie et philosophie.
Importance que le sociologue accorde aux données empiriques. La philosophie n’accordera pas une attention équivalente aux faits empiriques, elle misera d’avantage sur des analyses logiques, conceptuelles, pour approfondir son étude.
Ex des inégalités. Le sociologue va étudier la réalité des inégalités, tandis que de son côté, le philosophe cherche plutôt à identifier le contenu des inégalités, les valeurs véhiculées par cette notion, y  a t-il des inégalités justes, ou sont-elles toutes injustes ?... 

IIIB – le regard sociologique et le regard journalistique. 
Qu’est-ce qui distingue un sociologue d’un journaliste ?
A première vue, ils partagent le mm intérêt pour les faits de société. Il existe des journalistes d’investigation qui mènent des recherches concrètes pour analyser un fait de société. 
Mais en dehors de cela, ces deux domaines ne peuvent pas être assimilés l’un a l’autre
Les sociologues ont besoin de bcp de temps pour recueillir les infos, analyser un fait, apporter une réponse à leur qst.
Le journaliste en revanche a besoin d’être très réactif, il doit réagir vite, et d’autant plus vite qu’ils font la course entre eux. Incompatible avec la réflexion sociologique qui a besoin de distance et de temps.
D’autre part, le sociologue s’attache d’avantage à dépasser des faits pour saisir les logiques qui sont sous-jacentes à ces faits, cad aux causes qui génèrent ces faits. Il va essayer de montrer les mécanismes invisibles qui se cachent derrière les faits divers. Tandis que le journaliste va plutôt commenter un fait isolé, le sociologue va devoir
IIIB2 – La prophétie autoréalisatrice. 

Il est un tas de prophéties autoréalisatrices bien connues.
Ex : la pénurie d’essence en période de grève.
Renvoie à un scénario récurrent dans l’histoire des sociétés humaines, voire même à une loi
Il ait des prédictions qui provoquent involontairement ce qu’elles prédisent.  Tout se passe comme si les hommes considèrent des situations comme réelles alors elles le deviennent dans leurs conséquences, même si elles ne le sont pas.
C’est au début une définition fausse de la situation qui provoque un comportement qui fait que cette définition initialement fausse devient vraie. Déf de Merton.
 En médecine, c’est ce qu’on appelle un effet placébo.
Ex : le trading. 

